
— Je ne suppose pas j'affime. 
Savez-vous çe que fût un homme 
d'honneur quand il devient amoa-

— Mon bon [è e !...
— Il va trouvei son notaire, ma­

demoiselle ...
— Cependant...
— Silence 1 ... h v lui expose sa 

situation et s‘ s intenV ons . Ce no­
taire, ausitôi se rn chez le notaire 
de la jeune perso u 3t quand ces 
deux no'&ir es oi t <-x; miné et étu­
dié la conven t r.j i'une allience: 
s'ils l’approuvait .il ou laisse le cœur 
parler.

Que répondre ! ... Mlle Marie 
pleurait à chaudes Unn *s.

— D’ailleurs1 reori M. de Puy- 
mandO' r inutillu d'insist r sur ce su­
jet: vous oublierez C.oisenois. Je 
vo is ai ch >1 i un mari et j’ai don­
né voire parole.

Vous la tiendrez
' Dimanche, prèseii a'ion de ce jeu­
ne homme.

Lundi .visite à Mgr l'évêque de 
Po.lier h quelle bénira vot.e uni-

CHEAPSIDE

f
*

i
Ma'-di promenade dans le pays 

pour y semer la nouvelle.
Mercredi, l’ectu o du contrat. 
Jeudi gland dlnoide liançail-

Vendredi, prèparratifs et exa 
men du trousseau.

Dimanche ... les bans. ,
El à la fin de le sein une suivante 

nous ferons la noce.
Mlle Marie n’en pouvait croire ses 

oreilles. ,
— De grâce, m >m père, dit elle 

tout cela ne saurait être sérieux.
Lui haussa les épaules.
—Eolin aionta-t-il le mari il’ st 

au tie que le ffis du duc de ( hamp- 
doce; M. le marquis Norbert.

La malheureuse jeune fille de. 
vie nt pâle comme une morte.

Ce noui lui disait a la fois com­
bien ce y Ojt t était réel et combien 
snn père y ilêvail tenir.
Vla's je ne le connais pas? bilbua- 
l elle je ne saurai t’aimer.

—Je le connais, mu et cela suf­
fi.

Puis où avr z vous vaque le mari­
age soit une aïnou.elle!

Dans quel roman?...
J’a dit: vous snr. z Juch isse.
Mlle Ma le aunait M. Crojsa- 

noise plus qu’elle ne l’avait dit à son 
pèreîbien plus eurtout depuis qu’elle 
ui’ava’t osée l’avouer à elle-mêm \ 

Aussi rêsisP'-t-elle d’abord avec 
une obstination il faudrait dire avec, 
un héroï me bien loi.’ de son ca­
ractère si faible.

Mais M. de Puynandour n’é­
tait pas homme à aDandonnt-r sa is 
combat le charme de toute sa 
vie. ^ïuiH.

Il ne quitta pli-
nu te il.l’enioura, il la persécuta il 
l’obséda.

. ______ , Le troissiôme jour au so-r
LE SECRET DES CHAMPDOCB| ^ane sq rendit et pror.oi r i le oui 

fatal entre deux sanglots.
Et cependant, c’est à peine " si M 

E le détourna la tête sans aftecti- j ^ e Duyœando ir. ravi, prit le temps 
on: ses larmes qu’elle s’était efiorcée je ja remercier de l’horrible sacri- 
de retenir jaillissaient. flce#

C-t aveu—c’en était ùu— espé- 
Paumandoiiû .

— Vous I aimer ’... reprit-il d’une 
voix éclatante et vous avez l’audace 
de me l’avouer!

En quel temps vivons nous!...
Pauvre père! ...
Nous dormons sur la foi des tra­

ditions d’honneur et nos filles en 
proMeiit pour négocier d s maria­
ges avec le pr< mier jeune fat qui 

^les a séduites en conduisant un co l 
*lillon avec grâce.

Nos filles veulent faire à leur tê

57 et59RUE SPARKS

FESTJXXjXjETOIT

LEià

ESCLAVES
DE PARIS

EMILE GABOR l AU

s sa fille d’une m -

BEUXIEMB PARTIS
M le

Suit»

— Il me faut courir à Champdo- 
ce lui dit-il, depuis trois jo irt j t re­
çois desjnou vellea du duc et nos der­
nières d sposv one ne so it pas arrô 
tées...

Et il sortit en disant:
— A b'entôt, ma petite duchesse 1
M. de Puymandour uv .it dans ses 

écuries les plus beaux chevaux du 
pavs et sous ses remises, 
assortiment d’éqmpages de

ra M.

tout un 
tout

11 n’en prit pas moins à pied le 
chemin du château d . Clumpdo-

V-. VI'.
Mais com e elles sont polies,[com­

me elles sont inexpérimentées .elles 
donnent dans tous les p èges que 
leur te «i de at des intrigants.

CeUe brutalité révolta

— M. de Croissenoise mon fè- 
re répondit-tlie,;est de bonne maison, 
sa famille.

— Allons !...
Vous ne savez ce que vous d:-

ip'.icilé, lui 
semblait du meilleur ^ > t, lorsque 
lui parvenu, il allait vv.t »r ce grand 
seigneur de mœurs si «• itères,

Dieu sait, CepenJ.iu , s’il avait 
hâte de îevoir M < e Ch i npdoce

Lorsque. trois jours p us tôt, ils 
s’étaient séparés après la paroles 
donnée, le duc lui a;a t dit: u A 
demain, des nouvellts, et on avait 
plus entendu parler de lui.

Ce , etard. certes, avait servi M. de 
Puyma dour pmsqu'i: lui avait 
donné le temps d’arracher le con- 
,emement de Mlle Marie, mais d’uu 
autre cô'é il le préoccupait.

Etait-il donc survenu quelque 
anicroche ?

Il alail d’un bon pa«, en dépit 
de la cl aleur encore

malg
lui rendait la marche pén-ole, lors­
que, en arrivant à la cô.e de Bi 
il aperçut Damn an, ou grande con­
versation avec la fi ‘le de la mère 
Rouleau .

C’était pour M. de Puymandour 
une occasion de s'arrêter.

Préparant, sans en rien dire, sa 
idature à la Chambre, il iai-

Afleeter une noble

Mlle Ma-

Le prettier d s^CToisenoises, était 
petit commis de richelieu, un 

pap er.
s Xill lui coftéra des

gratte

de noblesse pour on ne sait* quelle 
ténébreuse commission.

On cornait sou amo-ial pôut-

A-t-il seulemji.t des moyens 
avouabb s d’existance, votre mince 
marquis?...

— Il a cinauante m'Ue livres de 
reutis mon j è^e.

— A cequ’il dit...
— D’ailleurs nesuis-ji pas assez ri­

che pour deux ?
M. de Puymandour s’inclina iro­

niquement.
— Nous y voiciMonc fit-il en go 

guenardan1.
Ass- z riche pour deux!...
Pa- bleu! c’est juste ce qu’il 

culé votre freluq-iei:
J,ai crié le chiffre de votre dot 

par dees is les toits.
| |Vousavez|pns pour vous ma chère 
ies hommages passionnés qui s’a­
dressa ientà mon argent.

C’és'-à-d re que j’aurais travaillé 
Vingt ans pour ce Croiseiiois, Ra- 
y«z ce.a de vos papers...

Et c’tst vous, une personne di 
sang, qui vous laisstz duper ain­
si?...

J irnais la pauvre fille n’avait au­
tant souffeit.

— Tu te trompes mon père, inter 
pit-elle, avec l’accent de la plus inê- 
ûiau auid conviction je réponds de 
son désintéressement comme d i 
mien-

—Chanson !...
Prètendri z-voua m’apprendre la

très forte, 
que le jour fût sur son déclin, 
ré son embonpoint aussi, qui

cand
sait de la popularité et ne manquait 
jamais d’adresser la paroles aux 
gens qu'il rencontrait, quand il leur 
savait une certaine influence.

Or, Dauman, bieu que décrié, 
était un très actif et très-remuant 
agent d’élections .

— Bo jour, Président, lui cria* l 
quoi de neuf ?

Maire Dauman s ôtait incliné 
jusqu'à terre.

— Une bien fâche usa nouvelle, 
monsieur le comte, ràpun lit—il: on 
dit M. le d c de ChtmpJoCd bien 
malade .

— Le duc !...
— Eî-ce croyable ?
— C’est la j-iuue fille que voici, 

qui vient du me l’appreu .re, mou- 
sieur le comte.

N est ce pas François ; ?
La fille du la n ère Rouleau ne 

devint pas plus rouge qu'à l’ord - 
nave, c’était impossible, mais elle fit 
sa plus belle rêverence l répondit :

— O « me la ouïe com ne cela au 
château, qu’il ne s’en rt dverait pas.

— Et qu’a-Uil.
— Un ne me l’a pis dit.
M, de Puy>q4u4u,tr seqj^ltii alter

a cal-

v e?
Je juge ce jeune homme sur ces 

actes.
Q t’espeiait il en promettra, vous 

sé iu re |..,et qui sait ? rendre im­
post bje votre ma'hge avec un au­
tre. ré,

—„VW fiouiquel «HMOfer,,,.
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Parapluies, Capots imper­
méables, Portemanteaux, 
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Chez

JOSEPH COTE
114 RUE RIDEAU, OTTAWA

P 8—Pour argt nt comptent seulemen

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A -GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

----------et tous les PRIX, chez----------

HARRIS & CAMPBELL1

Cette ancienne eu uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent de Redaction jar tout Achat Irgeat (kn.uaal

HARKIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen. (Près de la rue Sparks)

| ^Le meilleur endroit à Ottaw 
“ ’ * Sldl'qatoMUUriei*!-. Si patins

Chez THOS. BIRKETT, 115 Bue Biüeao
P.S.—1;000 aires de Patins de tous prix 

Venez e*.

Manufacture de Voitures
ItOYALE

S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

oui keys, etc Etant arrivant de Chicago et des antres villes américaines nous avons puisé 
ne grandes connaissances dans not état, nous sommes en mesure de garantir eut ère satis- 
ractlon. Nos ouvrisrs sont tous des nine habiles « travaillent sous notre direction : leu 
matér aux employés sont a ssl les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas 

Attention spéciale et prompie à toutes commandes, tel est le système que noi 
en pratique dans toutes les branches de répationg. us mettons

56 RUE DALY - ■ 19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY
ILIHITfiEft

ETmiExmvmEE nss IHCORPOREECEN L’ANNEE 8831

ujlCtx.1., p.q.i

MAX PFACJTBBIBBS et MARCHANDS en OROS]

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, etc.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boites et Caisses d'Emballage,

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Première Qualité-,

Solution d’Anlipyrine
TROUETTEde

r CONTRE

[ Migraine*, Maux tie Têtfi Névralgie*
‘ Colique*, Arthtne, Emphysème, Ooutte 

Bhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.
► Avoir tois d'txlfr lAXTIEYK I.XE de TROVETTE
» VnM enOroaè P^ls, X. itAZŒS, Phami», 294, boni- Voltaire

’ A 7£tskn a eacsoe
L. ^ ^ ^ *T _DA*S JOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

BALLS DS VARIETES 1
berçante», t;h»t«eart'elu<n'

ê^,n^XD“,.05Udnea<,.h"-’‘re -
• f****™» H rMlMMX,!Kld«R 
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682 & 684 RUE SUSSEX, 'JOSEPP' 30YQE,’ ‘
P—'e* toute, aertee, f
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la Peaa etTBINTliRHRIB CKNTRALB pesHe^FIgare, les Mains,

Crème de Miel 
et d’Ameode de Hinds, Gelée 

de Concombre; et les B ises de Muloderma.

— Un homme si robuste, murmu- 
ra-t-il et qui se portait cornue un 
champion quand je l’ai quitté l’au­
tre soir.

— Voilà ce qe c’est que de nous 
observer ohysolophiqueinent .. 
n-a-i, ou ne sait ni qui vit ni qui

O.i se croit bi^n asiuré...
— Adieu Piosldent interrompit 

M. de Buym? idour, je cours 
deman 1er des renseignements plus 
précis.

Il se mil à courir, en'effet. ce dont 
on ne l’eût guère cru capable, mais 
l’inquiétude le fouettait.

Dans la cour, tous les gens du 
château, réunis en groupes, cau­
saient.

Dès que parut M. do Puymandour 
l’un d’eux se détach i et s’avança à 
sa reucon-re.

C’était Jean, le domestique 
du duc .

— Eh bien !... lui cria M. de 
Puymandou .

— Ah !... monsieur, quel mal­
heur ! mon pauvre mai re...

— Serait-ll donc mor. ?
— Uela» !... il n’i-n vaut guère 

mieux.
Le digne M. de Puymandou- 

tremblait comme une feuille au 
vent.

— Mais qu’est-C", enfin, 
il, comment cela lvi a-'-il

— Oh 1 comme la loudie, répon­
dit Jean, non sans une limitation 
vis file .

C’était avant-hier, vers cette heu­
re, monsieur le duc se trouvait seul 
avec M. Norbert dans la grande 
salle.

Tout à coup nous entendons des 
cris, oh 1 mais des cris eflreyunts...

— C’était M de Chainpduce ?...
— G’éiait M. Norbert monsieur, 

qui appel, it au secours.
Nous accourons.
Que voyons-nous ?
Monsieur le duc à terre, 

la figure gonlVe et noire...
— Il venait d'être frappé d’une

504 RITE SUSSEX
en f»c* de la rue York. Habite d'homme» et 
de femmes, nettoyée, teinte réparée et r-îini» 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée 
or. teints à la perfection. Plumes d'autru­
ches teintes ■» Ion l'espèce prod ite, net­
toyées et frisées.;

Un assortiraent comp el et nouveau des ar- 
i de toile:t» ci-dessus ve­

nant d’être reçu,
lie les

B. L MCCORMICKBUANDERIS
Oe De se sert d'aucun procédé chiœtqae. 

e fie à l’habileté de notre main-d’œuvre, 
ntie On va >

:r,. Gb-A-GGsrcSsr, P">p-

(94 rue SUSSEX devant la rue York.
P, S. Succursale, aa No 160, rue Main. 

Hull.

Satisfaction gamut 
en délivre les erdies par 
Les collets et le» poignet»

CHIMISTE ET.DROGUISTEchercher et 
i la ville, 

chaeui’. 75-RUE SPARKS-75
Prescription pour médecins et familles 

préparées avec soin
Communication téléphonique

HUILE
VOITURES DE PLACE

DB PREMIERE CLASSE.

Commun Ica'Ion téléphonique en tout tempe
2«S, rue Saint-Patrice, Ottawa.:

GUSTAVE RICARD

FAVRE A U & Ci®, Breveteurs

1 12-87-88 Gneri-on periialnn pour « antes 
douleurs Rlmmatismal-s, les llémo.rhgies 
et autres alleclioiis semblable».Hotel “ Cosmopolitan ”

L'ancien hôtel de M McCaffrey es' 
ma ntenant restauré à neuf et fournis selon 
lout-» le.-1 commodi'és moderne». Le 
cliands et les homm- » d'afftire y trouve­
ront un endroit tranquille et convenable 
pour y faire leur :ranit' 
dérangé» et y i 
gréahle. On tio 

model le
toute sortes, aussi que le» ci 

M ST

AU 3STO- S RUE YORK

sans y ét e 
e des plue 
à cet hôtel 
liqueurs de 

igar--s les plus 
AUR8, gérant.

eer une jourmsista-t-
uvera au e. 

mei.leur choix de

exquis.
LE

119 Rue RIDEAU

tNles-'ieurd, si vo is avez be 
soin d'une bonne chauf-suie 
d*Oxford, légère, et que vous 

le montant ci-aessus à 
donner, arrêtez au No 119 

i sur la rue Rideau et ne de- 
tt mandez aucune question d’où 

elles viennent ou—ô bien— 
nous n’aimons pas à tergiver­
ser.

TABLE HORAIRE
on vois quittent la gare UNION 
mit :

-*s Exprès» du Pacifique 
Port Arthur, Winnipeg 
Vancouver, Victoria et 

nt» eur la côt-s du Pacifique

Æ Oft A. M —Express de l’Atlaiti 
que pour Vont bai. Qubbkc, 

Bosto , et tous lej point» de U Nouvelle- 
Angleterre.

b» local — Pour 
tous les point-

comme s
A. M —

Caloaky, Banff, 
tous le“ pol 
et au Nord-Ouett.

12.20

attaque...
— Pas pié<‘isémi‘iit.
Le inédec n a dit que 

attend, z donc, un empêchetn-nt... 
— Vous vunltz dire un epancli -

c’était... C.J.BOTT A M.—* Ex7.00 pr^
Monthkal,ment. . au cerveau.

— Peul-être.
Ce qi-i Cfct sûr, c’est jue s'il n’est 

p?s ino11 sur le coup, cela tient à ce 
que sa tête a heurté l'angle d,un 
meuble , et que le sang a jailli 

lament.

tn'ermédiai es.CORSETS 7.45AJ!^ÎSîrKÏÏSf^t
tous le» point» de New-York oriental.

A. M.Pour .es

Personnes d’embon- 
point, et pour les per- 

qui ont ht taille longue 
Ces corseta sont

|| RCA. M. —* Brockvillk, Perth. 
Iliww Kingston Petemboro,Toronto, 
Buffalo, et tou»le-- point. d’Uutario-Ouealnature

Comme de juste, 
poi t<: dans kOii lit.

Il .al: «t. alors, il se débattait, ses 
é.ai nt si bien reto irnès, qu’on 
voyait plus que le blanc.

— Kl pas de médecin ! m rtnu.’a 
M,de Puymandour.

— Un ôtait allé en quérir un 
Mais fil attendant, nous avions 

Méch net, notre berger, qui est au- j 
v dire vétérinaire, et qu- s y 

les chrétiens.

nous l’avons
—Js Exprès» d • Bobton— 
r M ntrkal (station Wmd- 

tor), 8t. Jean, Lowkll, Boston, et tous les 
ointe de la Nouvelle-Aug e terre

A. M11.45 po
Losonnes 

ou courte.yt ux
confortables, sanitaires et élé- j . j- 

! gants. Laissez vos ordres ^
LADRI.PHI» et le su l.

K M —* Exprès» le N w-York— 
Pour K MI-TVILf g WlNGHRSTHR, 

, Trot, Nrw-Yohk, Phi-
magasin de corsets de

| P- M.—î» Express St Paul et Min-
1*3 V ne polis—Pour tontes les elation» 

rie, St Paud, Minneapolis, 
tou» le» point» au nord de 

Wiscon -in, Minneso a, Dakota 
a E i ligne directe pour ht Paul, 

de chars.

ACKROYD du Sault Sti Ma 
Duluth, et d ■ 
Michigan, 
et Montan 
sans changtr

connaît aussi pour 
Il a saigné M. le duc aux pieds et il 
lui a mis des venions ;s.

Le docteur, en arrivant, a 
approuvé.

— Et maintenant ?
A cette heure on ne peut pas d re i 

que Monsieur le duc soit mort, i 
puisqu’il bouge encore... mais ou ne 
peut pas dire non plus qu’il soit 
vivant, puisqu'il ne vo t, ni n entend

r' M de Puymandour faisait d’hono­
rables efforts pour dominer son

134 BUE SPABKS,
Patronisè par M 

pat on» BuUe-;ek.
Mde Langtry, agence de

P. M — * Ex j rass rapide pour 
Montreal, Quebec, St jean, 

tou» les points du Nouveau- 
o de la Nouvelle-Eco».e via 11

4.40FERRONNERIES Halifax et 
Brunsw ck 
chemin de fer Short Line

L’une des plu» ancienne» maison» com mer 
claie» de la vallée de l'Ottawa et des mieux 
qualifiée# sou» le rapport des bas prix de la 
localité de» article» otlhrta en vente;

P. M.—* Trai . local 
Uarlkton, Smith's8.30 mixte pour 

Falls et
Brockvillk.

McDougall & Cuzner
Enseigne de la grosse TarrlAre

IA M C P. M.—îs Express d * l’ouest— 
Pour Kingston, Peterborough 

alo, Detroit, Chicaso, Oma- 
y et <le tous les points de»

Toronto, Buffa 
ha, Kansas Gît 
états de l'ouest.émotion. , ,

__Quand on n’est pas luuaroyd,
objecta-t-il on se remet.

lie vieux valet hoclu tnstt ment
la 11 Autant qu’il ne se remette pas, 

répondit il d’un ton funèbre, le 
docteur prétend que s’il entrevi ni, 
il restera, sauf le respect que je lui 
dois, imbécile.

— Atfreux !... oui, c’est affreux ! 
Un homme si remarq iable !
Je ne vous demande p is Je me ! 

conduire près de lui, non, sa 
causerait une trop penibie i- 

ssion, mais si je pouvais voir M. 
bail...

- MAGASINS:-—.

service suburbainRUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
23-11-87-88. Aylmer, 12 50 8t500

7.40 A M. Il 35 A. 
j M. 1.50,0,00,8.30Britannia

et 10.45 p.m 
11* Tou» les jour», le» dimanches except $s. 
tTou» le» jours, s Sleeper.

J. B. PARKER,
'—'"•'Agent de» billets de la cité.ta 

42 rue vks. 
Ottawa, 3 juin 1889. __ D1K;

GRANDE ODVEBTURB
— D’UN —

MAGNIFIQUE MAGASIN

TAPISSERIES, PEINTURES, HUIEES 
VERNIS, ETC., ETC.

MONTRES ES BIJOUTERIESNoi
Nous exécutons aussi toutes sortes d’ou­

vrage» à fresque et décora lions en papier de 
tout genre. Venez nous voir avant d’aller 
ailleurs. Tout ouvrage

Un assortiment complet aux plus bas 
prix. Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente sinon l’argent vous aéra remis 
Reparations de montres avec soin et dans 
les règles de l’art chez H NOREZ 
No.30 rue Rideau, près du pont deitiapeurt

Jean fil comme un geste d’ef- 

_Y pensez-vous !... monsieur dit-
froi. sera garanti.

il. ALFRED LEMIEUX
nce privée : 268, rue de l’Eglise, 
i Magasin ; 31, rue Dnke, Chaudi

Réside 
22m-taA continuer ères.

Le "Véritable

ONGUENT GANET-G1RARD
Mt ne remède souverain pour la guérison de 
toutes las HAIIS, MMMS, TOOBCIUS, AITMIAI,

Blaturti ai toute aspeca
Ce tepiqne eerellent a une effleatilé incomparable 

pour la gùéruon des Tumeurs. Excro 
de chair. Abcès et Oengr*ne

Eil|ir sir iUm roileai la lifialirt cl-dmen
DèpAt général

à PARIS 
4, m tfMtrfèvra
et dena toelae les 

bonne» pharmacies.

lui Pel:,fret et au publlc en Général
PBIX DU MARCHE

Tapisseries, Peintures Huiles, etc.'

grandee vitres de ehaaeto 
(Plate eiaaaj

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
227 Kue Rideau, Ottawa

VIAXDâS
Agneau, par-Jivre......-.........
Veau, par livre.......... «........
Bœuf par livre .....................

Poulet», le couple.
Poule», le couple-..
Canard», le couple 
Dinde», chacun.....

... *0 08 à 0 11 

... 0 05 à 0 07 

... 0 04 à 0 05

Je note les

VOL IL LES
0 40 à 0 45 
0 JO à 0 
0 60 it 0 
0 75 à 1 50

70

LEGUMES A VIS AUX MERES—Le "Sirop Calmant 
I ü de Mme Winslow ’ devrait toujours 
I être employé quand les enfante font leurs 

dent». Il soulage immédiatement les seuf- 
auvres petits, produisant en 

aant dispa- 
hérubine 
is au’un 

' est trèa-sgreable 
t, amollit ses gen- 
r, fait dis

VIS AUXVINAltiBBSPatate» le a»Ç........................... 0 75
Celery, par tète.................... . 0 04

SEh!£'::::::::E f 8\\| j «imigreriedeiiidstod. 
&^Vdtwü', haaz & ci ai
B«,t.r.v7,"dotU,wu,u " » ^ MAHOTACTORIEeS

Blé d’Inde, la doz..................... 0 08 â 0 10

à 0 80
0 05::

i de ces pauvres petits, pr 
il naturel, paisible, en fai

et les jeunes e 
brillants et fra 

Ce sirop

raltre 
s’éveilienl 
bouton de rose.”

la douleur

U apaise
.ves, enlève toute douleur, fi 

les souflrances intestinales en 
gestion, et est le meilleur rem 
contre la diarrhée, soit qu'elle 
la dentition ou d'autres causes, 

la bouteille. Ayes con Ban 
des le “ Sirop calmant de M 

low "et ne prenes

aut la di-règl»
nôdei<w. Cidre, Malte et aetresi 

.VISAMlln
Garantie Pan eoos tous lw Rapports.

ES VESTE A OTTAWA

u« Vies Blaa oonnnu 
provienne de 
. Vingt-cinqBEURRA

Beurre, imprimé, la livre....... 0 25 à 0 30
Beurre, en seau, 1» livre.......... 0 17 à 0 19
Fromage, la livre-.............. - 0 15 à 0 18
Miel eu rayon, 1» bv-*® .......... 0 18 à 0 20
ie 1 coulé, la livre-,-........... 0 12 à 0 15
Oeufs, la doz........................... 0 18

me Win»- 
aucune autre prépara-Par tons lea Prlaeipaai Eplelerw. j

à 0 20
üardlte Ctssorlo—Un 

sanl pamphlet il) i»U6 de 132 page», Int'- 
tulé : IraiUjur ,'u Surdité, Bruits dans la 
lite Comment vous guérir vou«-mêmes 
et chei vous. Port franco, 6 cts. Adresses : 
Dr Nicholson, 30. SL John.vMontrèal. RI LU

très intèree-F au ITS
Pommes, le galon .................
Pommettes, le galon.............
Bluets, la pinte......................
Mêlons, chacun......................

.. 0 15 à 0 18 
« 0 06 à 0 08 
.. 0 00 à 0 10 

0 25
UNIMENT GENEAU S

30 A. N8 DJB 8 UC CX 8 V
a MasquaL Mimitn remplaçant le X

leur ni chûtc du T ' 
poil. — Guéri sonQ 

» rapide et sûre*
ny de» Bsélsrfei

WnlurEm,

0 05 à
FOUBRADES

9 OOàll 
5 00 à fi

00
OC

Foin, la tonne —
Paille, la tonne.

La laine se vendait de 18 * 20 et», la livre
LT tBLlMUKHT DB TA1LLBI’l||

Habillements de messieurs faits et répa- 
réeDxSsniafaction garantie.

A. DA OUST, tailleur,
No. 18 rue Ni holaa, Ottawa.

i
Bear U, Molettes. Veselgons Engorge-, 
meut» de» Jambe». Suros. Epsnrins. «te.
Ph-CtNEan, iw!m StKMtrt.Parta

Voyez nos étoffes à robes cett 
Elles sont dss plus attrayantes 
Bourcier et Frères coin de» 
Sparks.

tie semaine, 
de la ville, 

rues Bank et
>n B la
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